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Un mois d6j&. THE HARVEST... 
alit6, agonisant. 
Diagnostic: 

Espoir de survie: hautement 
incertain. 

Encephalogramme : ligne 
droite ponctu6e d' Hot 
d' oscillations k intervalles 
irr6guliers . 
PANIQUE ... 
Manque d'oxyg&ie. 

Le bouche-&-bouche 
pratiqu6 par la premiere 
6quipe ne fit que prolonger 
de quelques heures cette vie 
finissante. Ou sont les 
sauveteurs . Mutisme olym- 
pien! 

Panique dans les 
couloirs du Conseil d'Etu- 
diants. 

Opter pour l'euthanasie 
ou prolonger l'agonie du 

&a**^ Ge fut LA 

QUESTION. Ni l'un ni 
1' autre. Pltitot ameutons le 
public. 

Et l'on y alia d'une 
th6rapie k grands coups de 
publicity. 

Et nous deploySmes des 
^posters' 

Et nous annong&nes 
I # APOCALYPSE dans la 
*soeurette'Mac Mouthpiece. 
Rien n'y fit. Suite logique 
de la situation: 
Deconnecter 1 # alimentation 
en oxyg&ne du mourant . . . 
NON. Stop! Tant qu'il y k la 
vie il y & le lendemain. 
Incurable optimisme quand tu 
nous tiens! Alors l'Ultime 
Acte s'imposa. Presque celui 
par lequel se jure la vie 
sauve, un condamn6 k mort 
vers la chaise 61ectique. 

L'Acte de non-demie- 

mesure, excluant irr§voca- 
blement l'id£e 
de *remis k plus tard' . 
C'6tait alors ou jamais. 

C'est dans ces condi- 
tions *serre-coudes'que nous 
entamSmes l'Etape derni&re: 
Ranimer THE HARVEST, le 
Journal de la fac. 

Au premier tour- 
nant....Coup de fortune!! 
Mile Ren6e Claude LEGAULT 
cette force tranquille 
doubl6e d'une patience k 
toute 6preuve vibra par la 
m&ne veine; la sauvegarde du 




I/equipe du Harvest de gauche a droite , 

Jeanne Bernardin, Lori Paralovo, Nicola Urbani, Nathalie Djan-Chekar, 
Valerie Sicotte, Renee-Claude Legault, Yves Pinsonneault , Richard 
Cemre, Valerie Orsat f Stephen Guillot, Genevieve Frenette, Eric 
Mercier, Clerance Kimanyi. 



j ournal . Conine le bonheur 
jamais n' arrive seul, 
Stephen GUILLOT, ce routier 
des toutes les guerres 
gonfl6 d'optimsme suffisant 
pour extraire de l'huile 
d'un mur embarqua dans 
l'6quipe. Vint Richard CEME 
cet intello k la demarche 
sartriste dont le sourire 
volontier ne peut que 
requinqer. Ainsi renacquit 
1' espoir de sortir le 
journal de son lit de 
malade. II s'ajouta un atout 
majeur au noyau avec 
l'arriv6e propice de Valerie 
SICOTTE et de Valerie ORSAT 
ces amies dont le discret 
x 0ui CLE' ne saurait mieux 
arriver . Elles x boost£rent ' 
radicalement la machine. 

Cependant cette lueur 
n'eQt pas eu de lendemain 
sans l'apport combien vital 
d'une 6quipe fraiche venue k 
la rescousse du journal et 
qui est special en ceci 
qu'elle constitue la 
CONTINUITE en soi. Ses 



membres sont Ik aujourd'hui 
et seront Ik demain. Ceci 
n'est pas un miracle. Juste 
une premiere . Ces jeunes 
louves (loups) aux ambitions 
bienvaillantes connaissent 
le stress des ^midterm', ont 
des x termpapers' k remettre 

et de labs k preparer et la 
majority experimente pour la 
premiere fois l'horaire 
universitaire. 

Elles se nomment... 
Genevieve FRECHETTE et 
Nathalie DJAN-CHEKAR dont la 
sagesse rappelle toujours k 
l'6quipe d' avoir les pieds 
sur terre. Ou Jeanne 
BERNARDIN et Lori PARALOVO 
demoiselles dont le sens de 
perfection inspire la 
redaction. 

lis s'appellent. . . 
Eric MERCIER. . . 
Yves PINSONNEAULT... et 
Nicola? URBANI. 
Une combinaison d'enthou- 
siasme doubl6 d'un dynamisms 
greff6 k un sens d f or- 
ganisation efficace. Voil& 



Suite en page 2 



Sommaire : 

Editorial P-2 
Open Letter p. 2 
Mots 

de vos associations 
P. 3 

Word 

from your associations 
p. 4-5 

Events p. 5 

Conferences p. 7 
History p. 8-9 

Etc - p. 10-11 



EDITORIAL 



4-3 
CO 

0> 



oo 

CO 



& 



Ooment espliq/er le 
d6clin d' associations 
autrefois c^ramques et 
florissartes? Pourqjoi le 
ffervest, ocrate tant d'atrss 
ocganisnes, ocmait-il ctes 
periodes d* inactivity? les 
6b.riJarts ne sent pourtant 
pas indiffece±s & la vie 
para-soolaire da l'irii\er- 
site. Us exiggnt, et avec 
raiscn, la taxe cf activitfe 
sociales, conferences, 
soirees, visites arganis&es, 
&^thtb±s sportifs doz. . . 
Ee plus il ne fait arm 
dxte qje la pcpulaticn 
6tudiante jouit d'un 
pbtentiel fantastique 
d' idees, de cultures, 
d' experiences da vie, da 
talents artistiques, 
cftefcdletfe.,. 

Oomont aloes espl iq.Er 
le cfeclin d' associations qi 
at & leur partee les 



61£ma±s essanfciels & leur 
reussite? On peut sans 
hesitations evoqoer l'ab- 
saxe cfe rele^e acfeqjateie± 
pr^arfe & sen role futur. 

Trcp souvent, les 
nouraaux nnibres de l'oc- 
ganisme se voist: attribues 
de petites taches. II est 
dene normal qje cbux-cL se 
retrouvent d6pourvues 
d'e^eriaxe d' organisation 
et cfe gesticn lorsqje les 
anciens itHtbres qjitbent le 
grape. Us cbi\^Tt aloes 
cooper ctes postes-clef cte 
l'arganisrce sans y adr ete 
pa^are. Cfela resulte 
generalHtant en partes cfe 
taips et deoezgie qji 
auraiant <±s etre censaases 
au cfevelqparant cfe l'as- 
sociaticn. 

En deleguant des 
regxnsabilites, en parta- 
geant les cforisiens arDea^- 



nant les priorites cb 
grape, en initiant les 
ncu^eaux menbres aux tacbes 
adninistrativas, en tenant & 
jour le "camet cfe bord" cfe 
1 ' organisme, quantitfes 
d'cfcstacles sercnt evit6s 
par les futurs re^xnsides. 
Us n'aunxt plus a igsrtir 
& zero et le ds^ekfpavact a 
leng terme cfe 1'organisTe 
sera assure. Cfette tade cfe 
formation incarbe aux 
msribres e^p6riita±6s. De 
trcp naibreuses associations 
cnt digparues faute cf avoir 
prepare ire rel&e acKqdbe. 

Certains organismes 
assurent cfe la <xrtiruLt6 
cfe leur travail. les pastes 
cfe 'TyfeQxp", par exarple, 
soit occupes par ctes 
ebjdiants cfe premiere arees 
qBi.il 6s cfe marbres esp&ri- 
na±es. the ocnfcdnaiscn 
d'enUxusiasie et cfex- 



periaxe qji proretbait in 
brillant avaiir a cette 
caperative. 

Pourtant, nere si les 
'Vieux sent prets & parta^r 
leur sagesse avec les 
janes", axnre faut-il qje 
ceux-ci s ' impliquent 
ocncr&emant. De nenbreux 
6tudiants profLtant ac- 
tivities de j& toute panares 
pour eux, sans jamais 
participer a leur organisa- 
tioi irate cfe fagen pcnctueL- 
le. 

Edai sQr, la premiere 
sessioi cf irmo^ite est 
angoissante et n&essrbe ire 
periocte d'acfeptaticn. Bien 
sQr la pcp.i1at.icn 6txdiante 
cfe Mac Denald Cbllege est 
surtout constitute de 
"sdantifiqps trfe trte 
ooapes". Biai sQr, biai 



sQr. IYkis alars, oanraL 
eyp] iq.y?7,-vajs la parti oper 
tioi itassive d'&jdiants cfe 
premiere arrfee tout came 
oelle cfe 2' et 3' arrfe, k 
des activitesa organisees-- 
par d! at res axxxe etu- 
diants en sciaxes- qji at 
pris le terrps? On doit 
oenstater qje les 6hiiiarts 
at aussi d'autres irterets 
qje les sciaxes. 

Cfette &au±e cfanalioe 
se reeonalt etre loin cfire 
esqjisse e*austi^e cfe la 
saturatien qji pr^vaut dans 
les associations estudLan- 
tines cfe la fecultfe... ELle 
varkait appeler plitct k la 
reflexicn cfe tout in dnaom. 

les nerbres di fferuest 



Open Letter 



STAFF BOX 



DEMONSTRATORS vs STUDENTS: 



Edit eur . , 
C6-6diteur 
Tr^soriers 

Correction des textes francais 

Correction des textes anglais 

Dactylo 

Publicite 

Photographie 

Mise en page et graphisroe 
Distribution 



Stephen Guillot 
Clerance Kimani 
Eric Mercier 
Genevieve Frenette 
Jeanne Bernardin 
Lori Paralovo 
Renee Claude Legault 
Valerie Orsat 
Nicolas Urbani 
Richard Ceme 
Yves Pinsonneault 
Nathalie Djan-Chekar 



Contributors: Laurence Tisdall, Stephen Clark, Alain Beaudry, 
Yohann Frappier, Linda Joyce, Eric Giguere, M.L., Karen 
Jervis, Laurie Stephen, The prez !, Linda Cousineau, Brigitte 
Camden. 



The Harvest is published monthly and is partially funded by 
the Macdonald College Society. Content is independent of both 
Student Society and the Administration of the Macdonald 
College. 

The Harvest welcomes signed letters and any freelance 
contributions but reserves the right to reject or edit any 
submission. Views expressed are those of individual writers 
and not necessarily those of the Harvest. 

Typesetting by Harvest members and printing by Payette and 
Simms. 

The Harvest is located in the basement of Harrison House, 
turn right at the pool table. 
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CHRURGEN DENT1STE ■ 



TEL 457-5822 



4AVEKENT 
STE-ANNE-DE-miB/UE, QUE 
H9X2C5 



WHO 

Is this a surprise test for 
gradate students or a 
punishment far deciding to 
cb gca±Bte studies instead 
cf finding a veil paying, 
9-5 jdD? 

If it is a test, vhat 
kirri cf test is it ? Is it a 
test of our ability to set 
\jp a well anganised leb, a 
test cf our krrwledgeaf tiB 
-particular subject area,or 
sinply a test to ctebeottine 
eadi demenstrator's pairt cf 
rr> return ( i.e; lEbam frm 
sinility) 

Dertanstratars are left vdth 
the responsibility of 
rurring a 1£>, and at the 
begimirg cf the semester 
they are quite excited ixxt 
doing so ( at least vfcen 
it's year first tine) . They 
socn find out that tix 
ocrtrol and reject they 
drearted of cfct^ning vas 
exactly that, a dream ! ! ! 
Damcnstrators try to 



AS THE UPPER HAND 

nake the pa^ooedires as 
sinple as possible vtdle at 

the same tine trying to 
introdre the stucfants to 
different apparatus. But it 
seems that the stucfents 
insist on making the 
procedires as difficult and 
as long as possible. They 
desigi their on esperinent 
and/or use particular 
instrument in ways dirndl- 
from the cteiistratijcn. Tte 
sti.rfents ha^e also been 
farrl to enjey wasting 
enomais arnxrts cf ex- 
perina±al regents. They 
seem to believe that the 
(fetmstratars hawe prepared 
an irilimited atart of t±e 
reagants and God Btatdd if 
th^ nust wait mxe than 5 
minutes so that more reagpl: 
can be made. 

Finally, students insit 
cn r^Qacing their disaus- 
sicn (in lab r^xxts) with a 
ocnplaint form. They stress 



the fact that had tte 
'daiaisttator provicfed better 
or more eqjiponant, their 
result would hare been 
better. I think they dxuld 
remenber that the dsvcr&rar 
tor will provide the 
sbudants with the instru- 
mmts available to him cr 
her. 

The demonstrator, 
remenber, is alcne among 
many stucfets cf various 
characters. Pfe cr £e has to 
put ip with the ±y and 
qjiet, the h&er, and the 
cool and oenfident stufets. 
Wiat mary stufets (irrfer- 
gractates) ctn't urferstand 
is that cfarcnstrators are 
students also (post-gra±a- 
tes) and th^ alsD go to the 
lab each week to learn 
sannething. So everyone 
dxuld just relax and be 
l^py ! 

SigBdPELP !!!!! 



Suite 



de la page 1, 



l'fequipe. 

Bien que le journal 
semble tenir sur ses pieds 
il est loin de prendre la 
route, 6tat de convalescence 
oblige. En d£pit de cette 
litanie qui pourrait passer 
pour partiale, il est 
fortement entendu que le 
journal de la faculty e'est 



vous et nous qui le cons- 
tituons. Qui un article, qui 
un conseil,qui une fleur. Le 
role discret d' encouragonent 
jou6 par le Conseil d'Etu- 
diant est honorablement 
salu6.Un sincere merci ^ 
tous(tes) ceux et celles de 
pr^s ou de loin ont permis 
la realisation de ce num6ro. 



C16rance KIMANYI 



MOTS DE VOS ASSOCIATIONS 



A.R.C. 

LE RECYCLAGE 

CA VOUS CONCERNE 

Gentes Dames et 
Ganti Iterates en ce jour cfe 
Tan cfe grace 1988 le 
"Mi^ Recycling Oaimltee" 
(A.R.C.) prafite cfe l'oc- 
casicn qoi lui est cfcmee 
pour feliciter la pcpulatkn 
du College Maaionald, 
etudiants et irarbres di 
personnel, pour leur 
participaticn active k la 
reapercticn di pgpia: et da 
verre sur l'e^senble cfe as 
territaire. 

le \oliire cfe pqaier 
recycle par les gms cfe 
Ntoixald est passe suooes- 
sivarant cfe 2.5 tones 
netriqoes en 85-66, a 4.9 
t.m. en 86-87, pour firale- 
ment attein±e 13 tores en 
87-88, soit ub 

Cest irrisniable, les 
prcgr£s sent Gnomes, mis 
ne raos (xrtelxns pas cfe 
ooterpler la cine cfire 
ncrtagne qje nous pouvens 
anq^rir. 

Avec les progr&s 
aocoiplis oi pourrait ocriie 
qa'& lyfecctnald le papier &t 
maintenant enti^rerent 
recx^GTB. Et hien ran, Icon 
cfe 1^. A la bitQiotlik^e 
nalgre la presence cfe cfeux 
oraires barils cfe recupe- 
ration les poubelles 
ordinaires artiriEnt cfe se 
rerplir cfe pepriers enti&e- 
roent recy^lables. Si vcus 
aller visiter les ocrteHjcs 
& ardjres da Cbll^ge (ler 
6tage, paviUcn NB, en face 
cfe l'ascenseur) vols y 
cfeoxivrirez cfes qjartites 
plus qj'^p^cia-tles cfe 
pepier qoi auraiot pu, 
^LRAIENr CU, etre recupe- 
rfes. Cfes feuilles 1A, re 
sot pas arrives la toutes 
seules. Elles cnt &e jtfo? 
par cfes ebriiants et par le 
personal da Oolite. 

G&±e sib.3at.icn est 
tr£s difficile & espliqjer 
lorsqje dans ae m&te ccll&e 
il existe in syst£ne cfe 
r&xpkaticn qoi pemet £ 
tous et chacun cfe rec^cler 
sen pepder. Cfe syst&ie est 
gratuit et facile dfacx£s. 
Le sail effect & fcumir 
c/est cfe ; 

a) parser k jeta: son ppi<=r 
dans in cfes fcaril verts 

b) ncn seulHtent y parser 
irais le faire! 

Ce pQjus,<±aqja 6budiat 
et nattee da personal est 
invito & r&xrferer sen 



MACOOP 
SAVOIR REVER 

the enpkative etujiate aa 
Mac. ' 



P¥>ier cbez luL et £ le 
closer cfens in cfes vingt 

tadls cfe rexperatioi di Cest qooi ostte beifelle 1£! 

carpus; s'il est inportant ^ Q^perative e'est ire 



cfe reaperer le pepder aa 
Oolligs, lcgk}3THTt il drit 
etre taat aussi inpota± cfe 
reupker sen pepder dez 
soi/ particuliterat: si les 
myens pour le faire reus 
sot ctmes. 

Dans me instituticn 
come le Gollage Itotnald 
cu les charps d'6tufes sot 
directement relics £ 
l'utilisaticn cfe ressouroes 
naturelles cbaqoa 6tu±Lart, 
cbaqja enplc^e, se cbit ebe 
conscient du caraotfere 
limits cfes ressources qje 
sent la foret, la fare, 
l'eau,- le sol et l'air. 
Darain e'est vcus et nca, ai 
tart qa'agrorne, agricul- 
taar, biologiste, 6aolagLs- 
te, ingmieur et j'en pasaey 
qoi serot cfpellas £ gerer 
^ exploiter ces resscuross. 
De notre facm .cfutiliser 
ces ressources naturelles, 
c^axirat raraJiaratim cu 
la c^racfeticn cfe notre 
qoalite cfe vie. Pecycler le 
pepier et le verre, e'est 
enmaxer A etre cmsciant 
da caract&e limite cfe res 
ressources naturelles et 
assurer notre qoalite cfe vie 
future. VbilA pourqooi id 
nare au Oolite rtofcrald 
tat le p^der utilise cbit 
etre reaper^. I^bis oeci re 
pat §tre possible qa'auac 
la partdjcipaticn cfe tcus. Ie 
"Active fec^cling Q3^mLttBe? , 
ce n'est pas saolarat les 
vingt nerbres qoi le 
oatposot, cb sot les 1500 
individus consciant da 
G3ll£ge lytotnald. 

(Pour plus cfinfaniB- 
ticn sur la r6cip6ratioi da 
pepder et da verre ^ MC 
vais pxwez tfel^ixrer au 
457-2593 ) 

Ycharn Frappier 



Qtzgxise cfens lajfeLLe 
*aan cfes neibres est 
prcpri6taire, nais cfire 
QTtr^srise pas ordinaire; 
ixb oocp c/est l'afplicadm 
concrete d'une d'ure 
pWIoscphie differate da 
c^italiHte; le oocp&atis- 
ne. 

ry^Bcro in esrit... la 
oocperaticn vise... 
~a raxire la perscme plus 
inportarte qje r argot. 

satisfaire les besoins cfe 
la aollectivite plutot q^ 
caax cfin petit grape 
d'irriividas. 

MESSAGE DU 

Ie Gtatre cfe rechercte 
sur les r^aces rtoixald 
(CRM) est in organisms & 
but ncn lucratif vcue & la 
protection cfes oiseaux cfe 
prcde, cxranxHiat appeles 
r^acBS. L'un cfe ses 
irarfats est cfe cfevelqper in 
pragrame cfe sansibilisatim 
aipres da public, qoi 
catpl&te le programme 
d 7 etude offert par votre 

instituticn. 

Nous pouvons nous 



CECT S / EX FKDyg A TRA\7FRq ^ 

1 - L'KHSICN ^aXNIAIFE 
pour tous. 

2 - ie ONiKiE immnoE 

: 1 neibre = 1 vote. 

3 - INIEFEIS UMFIE3 SUR IE 

CAPITAL pour qje les 
prcpri6taires soit cfes 
usagsrs et rxxi cfes inuestis- 
SQJ^s qoi ctercbat le 
profit persorel. 

4 - IA RISICLRsE prqx^t±n- 
nelle aux transactions 
effectifees avec la oocp. 

5 - L'EDUCKnCN OXKMTTvE 
poor feire ccmaitre le 
principle aocperatif. 

6 - L'INIEKrCTSMlCN ^ 
r&belle locale, rationale 
et irtematioale pour ai±r 



les oocps k grarrir et irrieiK 
servit 1* int&et cfes 
rraibres. 

La oocperaticn est in 
rrcu^eiat en plein essor et 
ranpli cfeffervessertB. 
Boiiqxi? 

^rosqa'il aorretise 
in re^. . . Ie re^e cfe plus 
de 1000 6tudiarts et 
6b xii a n tes au MC... le 
re^e darair en nain les 
cutils necessaires & rctre 
prcpre develcppanant . . . 
eccnemique, social et 
personel! 

Cest ce re^e qoi perrret cfe 
croire qa'me oocp servira 
les etudiarts di MC. 

Alain Beaudry 
Pour le crrritfe oocp. 
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CENTRE DES RAPACES 



c^Dlacer ou rece^oir les 
visiteurs au centre nare. 
Ibe oorferaxe cfe 60 k 90 
roirutes s'aaxrtpagne d'ln 
diaporana et d'edseaux 
vivarts, et est anpoe en 
forticn da grape. Cfe 
programs s'est avere trte 
populaire aipres des 
ecoliers cfe la rfefkn 
nrrtrfelaise ainsi qa'aLpr^s 
cfes argarrLamas cfe cmserva- 
ticn, les scats et les 
gjictes, les perscmes da 



to^i^B age et tout autre 
grape irterese. 

Cfe profite cfe Toc- 
casicn pour vcus raiseig^r 

^cte programs cfens 
l'egDoir cfe rejoirrire le 
plus cfe gais possible et cfe 
ncdifier l'attitufe da grad 
Public aivers les r^aoes. 



lirrfe Jc^e 

Ifel 398-7930 

Centre d' education 

r^aces. 



des 



Ro UancI LAN dRy 

4 57-32 22 



27A RUE STE-ANNE. 
STE ANNE DE BELLEVUE. P.O. H9X 1L2 






Brochetterie 




MARCO 




Pizzeria 




UVRAISON FREE 




CRATUITE delivery 




82 Stc-Anne. 


Lr ^ . ^ ^ Sl«-Anne de Bellevue 




Tel.: 457-3850 
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i WORDS FROM YOUR ASSOCIATIONS 



LIVESTOCK 

EJEFfHM^w Nmts mm) 

TO IfcEW ABOUT UWSKXK (JIB 
BUT VEFE AFRAID TO ASK. 

Wx> are we? 

Vfe are tte pecple vho 
wear the vhite sweatdiirts 
with the cow, sheep, and 
pig^ caricatur e cn the 
frcrfc. Althoucji many of us 
are in Aiimal Sderces cr 
Diploma programs, we have 
itHibers vho are in otter 
major as well. 



Vfcat do we cb? 

Vfe have road trips, 
lite the cne to the Royal 
Winter F£ir in Ibroto cn 
the 19±t-20th cf N^etber, 
as veil as a smaller cne to 
several ferns this naU> if 
J interest warrants it. fyetxh 
the MbuttpiecB far details)- 
Vfe host an intenBticnal 
livestock Juijing Qnpeti- 
ticn erery FSxuary, vtere 
teats of students firm all 
orer Eastern Carzda. and 
Northeastern U.S. evaluate 
classes of beef and dairy 
cattle, sheep, swine, and a 
hostr of other agrioiltural 
ooramodities. During that 
same weeterr}, we also bae a 
student Livestock Stow, 
vtere Mac students are 
ju^ps cn their aHUHcg to 
preset beef or dairy 
cattle, or steep, or swore, 
ffe tave classesfar every 
lewel of eperierae, so we 
can acrarocfete you vtetter 
ycxfre a 10-year 4-H vebecn 
or someone who doesn't krrw 
cne end of a ocw from the 
ether. Vfe are also organi- 
sing a Christmas Party in 
the Deep End cn EtecHtibpr <*h 



WHEN DREAM BECOME REALITY 



- see yoa there. 

Wat we ba&e to offer? 

A more practicle, 
tangible ocm=cticn with 
vhat a large part of 
agriculture is all abcut- 
The eperienoe 
gained fron lowing an 
animal in the livestock 
Shew, or visiting a tep- 
rctch cklry ferm cn cue cf 
cur road trips, an newer be 
duplicated in a classroom. 
Vfe also try to hae irteBS- 
ting guest ^eakers at our 
meetings whane^er possible, 
to prcvKfe a viewpoint vhdeh 
normally would not be seen 
within an academic curri- 
culum. 



Wny we need you? 

In order to lave any 
kind cf activity, we reed 
net enly participants, but 
pecple to help organise 
these activities. Vfe reed 
manpower, especially fix the 
large eats such as the 
livestock 3xw and Judging 
aenpetiticn. ttfe have alrea^ 
set cfcwi the grcurtaric ard 
solicited gxnsars for tte 
1989 Livestock 3xw ard 
Judging Qonpetiticn. All we 
need now is ffiU. 

If yx^re locking fix a 
club that offers scnething 
interesting and practical in 
agriculture, as well as a 
let cf fin and varied 
activities, lock no further, 
that's what the Livestock 
dub is all about. 

St^hen Clark 



A.U.S. UPDATE 

tfcw fix a q.ii.ck sunooaty 
cf what A.U.S. has bean 
cbing. Our World Eood Day 
bocth was a great suooess, 
with a qpRdal thanx to Raf 
the chef. The Mxbeal Diet 
Di^ensary was pleased at 
the ganerous food axtribu- 
tiens from the lv£c carpus. 
Vfe would lite to thank you 
all far your support and 
assure you that the food 

will be well riichriht*»j , a 

fecial thank-you to tte 
Horticulture d^artment ard 
tte Poultry Science depart- 
ment for the eggs and ap- 
plfis. peaking of eggs, 
another thanx to the poultry 
department for allowing us 
to test the egg Sell thick- 



ness at the Holland Games 
(egg toss!!) 

A.U.S. sits cn various 

amnitees wiihin the fao.i1ty 
and is pleased to amounoe 
that everything is being rui 
in an orderly fediicn. No 
need to worry y&c. 

Career cfey is oaring 
socn. This is a chance for 
the sbuderts to find out 
about the qportiriities 
available within different 
oonpanies. A wire and chee- 
se party will follow tte 
booths. 

Ifcpe you all lite your 
grad photos. Dcn't forget 
to sufcmit yxir blurb and 
photo to the yeaibock. 
Please also fin out tte 



A student oocp at MC. . . 
Wiat does it mean? 

A oocp is an ateprise 
in which each of tte marber 
is oner, but not a ooraim 
enterprise. It is tte con- 
crete ^plicaticn of a dif- 
ferent philoscphy cf cspstsr 
lism: cocperaticn. 
ferst, a shket... The cop 

has for purposes. . . 

- to give more inpxtanoe to 

tte indivictal than to tte 

nrney. 

-to satisfy the needs cf 
the collectivity instead cf 
oily a srall group of peo- 
ples. 

IT IS EASED CN HE 6 EHCW- 



MiMEERSHIP for 

eueryxe. 

2<RO^nC CCNIBCL cne 
rreiber = cne vote. 

3- LME1ED INMOST fix Coi- 
tal so that tte owners are 
tte customers and net ines- 
tors locking for seme per- 
sonal profits. 

4- A EKPCRnONKL FEHJSD to 
tte transact iens that yen 
carry out with tte oocp. 

5- £N FOJjm.CN to give more 
knowledge dxut tte ooqpeca- 

tive principle. 
6-A local, raticral and 
irterrBticral INIEKIXKEKAr 
TTCN to help tte espensim 
of oocps and better servkas 



amcng tne matber's inter- 
ests. 

Wny is tte oocperaticn 
an organization full cf 
progress and effervesaxe? 
Because tte dream rcey becnie 
reality... The drean cf 
more than 1000 students cf 
Itec... The dream of haxllirg 
tte tools needed to our on 
economical, social and per- 
sonal cte^lcpiHt! 

It is a dream that 
gi^s tte cpparturiity to 
belies in an eventual oocp 
for tte service cf Wee's 
stirfants. 

Alain Beairiry 

for tte cop cntmittee. 



Students Special Etudiants 
Bijouterje Dupuis Enr. 

Rabais de 25 °/o Reduction 

Reparation de montres et de bijoux de toutes rnarques 
We repair watches and jewellery 
Gravure sur metaux et trophees 
Conseiller en diamants 
Diamond consultant 
Horloger, bijoutier 

Pierre Dupuis, proprietaire 

ISte-Anne, Ste-Anne de Bellevue H9X 1 L3 Tel.: 457-6162 



LooHin§ 



79 rue Ste-Anne, Ste-Anne-de-Bellevue . 
457-4050 

279 Lakeshore Road, Pointe-Claire , 
697-8264 



gnad dinner survey. 

peaking cf gradates, 
here is a hit cf info that 
may aome in harrfy. If you 
plan to grarl/ate with a 
B.Sc. (Pgr) in either AmaL 
ScL., Plart ScL., Soil Si., 
^gr. Ehg., Pq. Bra cr Gan. 
Pgr., yea are eligible to 
beoore a msnber cf L'Oxte 
cfes ^grcnares da Qj=bec. 
All ether B.Sc. (Sgr.)'s 
reed 15 credits in agricul- 
ture, within the various 
d^artments. L'Qrdre cfes 
^graxires was created to 
pxtect the public against 
poor agricultural pra±ioe 
within the field. 

Wiat are the ba^fits 
ul being a itHiber, besictes 
being dole to put tte word 



'Agraicme' after your rare? 

becaning a matter cf tte 
O.A.Q., you beoore a part cf 
the agrcrrmic oatmrdty. 
You will be informed cf 
qportmLties and new tech- 
nologies throu^i nothly 
ipdates ( , !Sgrcrnou^^lles ,, ^ 
and thrcu^i a magazire pbl- 
i*ed four times a year. 
Mkny enpOx^ers require that 
yxi beoore a manter for 
insurance reasens. 

lb beoore a manba:, you 
nust go throu^i an oral 
exam. The exan aosts 50 
dollars and yxi can register 
through (hartal Paul. St& 
is available cn thurscfeys 
fron 10-2 in the C.C.. &e 
is the cn-carrpus rqpre^ta- 



ti^ fron TOA.C. . 

Isfcw, I'll finidi eff 
with a riddle that I heard. 

"If yxi ha^e $100 to buy 
livestock and pigs cost 
$3.00, chickens ocst $0.50 
and oows cost $10.00, and 
you nust purchase at . least 
cne cf each, hew many would 
you buy? (You nust use up 
all ttenaney!)" 
Ask any animal science stu- 
dent far the answer. 

Laurie Sbephai 
far A.U.S. 



i WORDS FROM YOUR ASSOCIATIONS 



COUNCIL CORNER 



C.F.S.E.A. CRASH 



Hi Gang, 

We're made it throu^i 
midterms. Wnat a relief! 
The inevitable is coning 
thx^iFirBl Exams! 
Ndw sate cf yoa may be 

asking what has student 
ocuxil cfcne far you this 
iear? Vfell, we're been 
rather busy planing pari- 
ties, attending meetings, 
cxordinating stixfent ac- 
tivities.. • 

let's talk about these 
parties 

Orer 400 of you aferfed tte 
Hallowe'en bash cn Th.irs&y, 
Octcber 27. There were so 
irony great costumes. M/ 
farerites were the Blue's 
Bixthers Bruno and Arte 
were a great teartv tte 
raring team cf course Wre> 
Rexiick, Bawe/ and Jacqjss 
wxild hare to go in a big 
way and that big box with 
the comet board aontadnirg 
2 unidentified pecple. 
Ereryane dxuld ccrgratu- 
lated Sol Bthier, Jfc^oe 
Haaley, ftlerifi Sixxtte and 
Vinoe Nfertin for their greet 
effort. 

loan and bursary retain 
I'm still working cn cutting 
ipcfated infarmat.icn. For 
all of yoa out tee vho are 
wandering viny we are rot 
striking with the i^EQ 
group, there is a very good 
reascn for this. The MSS 
is not a mate: cf i*E2. If 
yoa hare any qjestiens 



oenceming lytGill's prp-rai 
or our positi.cn please feel 
free to acme to H.H. . 

Haalth Service Survey 
I'd lite to urge all cf you 
to answer the Health Service 
Surrey vhich has been 
attached to the Mxtlpieoe. 
Please return them as socn 
as possible to H.H. or the 
box in MS. Foyer. Vfe reed 
to knew vhat you want so we 
can inprore this service. 
MISS cn Equity 
Qxd news! The Preskbt cf 
the M23S and ere otter 
menber of the student 
ocuxil have just received 
the ri^t to sit cn Rculty 
neetings. it the last 
council meeting, Jean 
lading was elected to fin 
this positicn. 

Vferted urgently 
Vfe are still trying to fin 
the cither menber-at-large 
positicn cn council. This 
is not a demanding jb. All 
yoa hare to do is attend 
council meeting vhich are 
held &ey few we*s, pachas 
sit cn seme sub-ocrmittees, 
help decorate and plan 
parties. Ihis positicn 
dxuld be filled ip ty a Ul 
or Dip 1. If you are 
interested please care and 
see us at H.H. . 

Linda Cbusireau 
MSS President 



WUILE 




patagonia 




Crass Ca/rttf^£ki 
and 



V_ i i n ii 



On Wednesday , Sqpt. 
14th , I had the qpcrbxdty 
to visit the St-Hyacirthe 
Pxd Research Q&tre ( 
Oetre de Recherche alimen- 
taire de St-f^acirthe KBffl 
) that is ere cf the 46 
research canters cf Agdoul- 
ture Canada. The 80 lesaarch 
scientists and other staff 
itHtbers are there to help 
small and medium sized 
irrbstries car ixurersity 
researchers in their e*pe±- 
ment cn food. 

The rttxtem eqjipmert 
is availrhle for research in 
biotech-rxxLogy, irradiatiov 
fermantrati.cn, flarer extrac- 
tion, proteins, enzytes or 
derelrpment cf new prodxts 
to meet the markets' cferaxL 
Far example, the/ are tryirg 
to derekp low calorie 
pearuts that will be cn the 
rtarket in a yaar or two. 



^feny irte-resting for pecple 
vho are cn diets ! Does the 
ward Stevioside A rteans 
something to ycu ? Aether 
success far pecple cn diets, 
since it's an oligo-sac- 
cbaride that is 200 tines 
sweeter than sugar but cores 
frcm a plant. Ifcwerer, this 
prodrt isn't reedy to be 
used ty consumers y& 
because cf the difficulty in 
keeping this natural sugar. 

Upcoming topics 
addressed at the senior 
meetings will be food 
ecology (guest gpeaker: Mr 
QiEfard Lincoln, minister 
cf environment) and food 
irradiation (at institute 
Armand Er^fpier) . 
Stay tuned for mere info and 
get involved ! 

BrigLtte C&tden 
C.F.S.E.A. President 




Gill Finnerty 

pharmacien, pharmacist 



102 Ste-Anne, 

Ste-Anne-de-Bellevue, Que. 
457-5681 




AaRaCa 

HC is more than pleased 
with the amount of pqper 
that is being brcu^t in to 
tec for recycling. However 
ve are experiencing vhat we 
call the Bulging Barrel 
Syndrore! Even though 
nertbers volunteer to miifft 
and sort the peper we just 
can't seem to ke^> ip. 
Irddly, there are seme 
things that yoa can cb to 
help us out: 

Wnen you bring NEWEECTR 
fnem home pleas? leare it ty 
the red door of the sorting 
room in the basement cf the 
Maatnald Stewart building 
0YEB-O13). Glossy adver- 
tisements dnould be removed 
(ie Steirberg's cirnilai Te ). 
Wnen new^^er is s^arated 
dnez reus and brou^nt in 
separate bags this saves us 
a lot of time. 

Secondly, there are peper 
prodxts that we ttntt 
recycle at Vtec; 
CPRKSFD, 3IIPIIC EKS, 
TELEEH3SE BOCKS, GLOSSY 
NPQ^ZEsES. These cause 
Bulging Barrel Syndrore and 
yoa can help to alleviate 
this prcblaruCur next GLASS 



COIFFURE 
MARI-JO 

26 St-Georges 
Ste-Anne-De-Bellevue 

"Vous servir est un plaisir" 

457-6019 




DRY will be next semester. 
Should yoa bring in glass 
before that tine ve will ret 
be dole to use it since we 
sinpLy do net hare the 
storage space. UsEO DRY will 
be held an Norenter 23 and 
24. Cfcme and see vhat we 
are about and vhat yoa can 
cb far the environment. 

NfoHa Burgleaus 
A.R.C. 



RAPTOR RESEARCH CENTER MESSAGE 



Hallo! 

The M=cdcnald I^ptar 
^search Centre (NFTC) is a 
nonprofit organization 
vhose main goal is to 
promote the oenservatien of 
birds cf prey, otherwise 
known as rotors. As part 
cf its overall oenservatien 
marrfete, the VFPC has 
cterekped a erratic public 
edxaticn progran vhich may 
carpliment the edxsticn 
curriculun cf yoar institu- 
tion. 

With our public educa- 
tion services ve are ±le to 



go to your location or 
receive visitors at the 
centre itself and giue a 60 
to 90 minute progran using 
slides and several lire 
birds. These edcational 
talks are geared to the age 
cf the listeners and hare 
proren to be hi^nly success- 
ful with Mxtreal area 
students as well as e^brn- 
mantal groups, the socut and 
guicfe erganizatiens, senior 
citizens, and other inter- 
ested groups. In the past 



iear, we hare given ap- 
proximately 400 talks to 
nnre than 16,000 pecple of 
all ages. 

I am taking this 
qpartunity to aogjaint yoa 
with our prcgran in the hpe 
that we may reach eren more 
people' s conservation 
attitudes. 



Linda Joyoa 
Itel 398-7930 
Public Riration 
dartre 



I^Dtcr 



CD 
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EVENTS 



The McGill Programming Network presents: 

A night of improv comedy with former Second City 
comedians, 

ILLUS'ERATED MEN 

Wednesday, November 16, 1988 8:00 PM 
University Centre Ballroom 
Room 301 

3480 McTavish Street 
(Peel Street Metro) 

ADMISSION: $3.00 McGill Students with ID 
$4.00 General Public 

TICKETS: Available at the door 
(Doors open at 7:30 PM) 

INFORMATION: 398-6778 / 398-6795 

Illustrated Men are an outrageously funny trio 
comprised of three of the top improvisers in 
comedy today. Their show, in the Second City 
tradition, is built around inspired and innova- 
tive improvisation techniques and lightning fast 
sketch work providing the audience with fresh and 
exciting comedy. Audience involvement comes 
naturally in the atmosphere of fun and warmth 
generated by the group as they take suggestions 
from the audience and involve then from time to 
time in stage roles. 

So come laugh those November blues away with 
Illustrated Men. It's an evening you won't want 
to miss. 



Soirie ^information $wr JLu ^iTlb 

Par Guy Desrochem de la rnaton daa vim 




Les su jets traitcs scront: 

La Fabrication des vms,en general 
La lecture de letiquettc 
Les dif ferents vins 
Comment servir le vki 

line degustation <fun vin se fera a Tentraote 



Dans le cadre du programme d'activites culturelles, 
la Biblio de Ste-Anne de Bellevue conjointement avec 
la Bibliotheque Centrale de Prets, est heureuse de vous 
convier a cette soiree cTinf ormation 
Mardi le 22 novembre 1988 a 19hOO au pare Harpell. 




The McGill Programming Network presents: 
ANDREW CASH, 

Mere Image, The James MacDonald Group and Imperial Force 

Friday, December 2nd, 1988 
8:00 PM 

University Centre 
3480 McTavish Street 
(Peel Metro) 

ADMISSION: $4.50 McGill Students with ID - Sadie's in advance 
$4.98 McGill Students with ID - at the door 
$6.98 General Public 

TICKETS: Available at all 3 Sadie's locations on campus 

(University Centre, McConnell Engineering & Chancellor Day Hall) 
and at the door 

INFORMATION: 398-6795 / 398-6778 



Un maximum de SO billets scront disponibles 
Le cout des billets est de 5$ 

lis so nt presentiment en vente au service des loisirs 
situe au 60 rue St-Pierre a Ste-Anne de Bellevue. 
Pour information: 457-5531. 



ANDREW CASH, the first Canadian artist signed to the prestigious ISLAND 
RECORDS label, is touring in support of his recent release Time and Place. 
Although ANDREW CASH isn't well-known 1n his native Canada, his decade 
long involvement in Toronto's alternative music scene and his work as 
frontman of the post-punk L'ETRANGER has made him something of a cult 
figure. Hailed by MacLean's Magazine for "boldly stretching the definition 
of folk music", CASH delivers his own tight brand of socially conscious 
rock using honest, organic sounds - his backing comes from a rootsy collection 
of fiddle, accordion, guitar, bass and drums. 

Wise fans will flock to see him now as ANDREW CASH is sure to become a 
major presence in the Canadian music scene. 



CONFERENCES 



REAP L' ACTION ETUDIANTE POUR UNE AGRICULTURE RENOUVELEE 

moiti6 des presentations 



Avez-vous d6 jc\ ressenti ce 
grand 6coeurement face aux 
m£thodes traditionnelles de 
production de notre nourri- 
ture? Si non, n'en soyez pas 
embarass6s, il est vrai qu'il 
existe bien des pr^occupa- 
tions en ce monde. 

Par contre si vous 
daignez vous attarder a\ la 
cause, vous serez sCtrement 
6me r ve i 1 1 6 s d ' apprepdre 
qu'un groupement 6tudiant du 
college le fait.Ce groupe a 
pour but de raviver la 
performance 6cologique et 
6conomique des syst&mes de 
production agricole communs. 
En d'autres termes les 
conduire vers l'utopie que 
repr6sentent conjointement 
1' independance face & 
1 9 intervention gouvernemen- 
tale et la cessation de 
d£truire nos ressources. 

Cette organisation 
n' agit qu' indirect ement sur 
le dfrveloppement de prati- 
ques agricoles. Elle est 
vou6e e\ l'exercice d'une 
agriculture rentable et 
productive exempte d'effets 
n6fastes sur la sant6 et 
l'environnement. Elle vise & 
apporter des solutions 
pratiques aux probl&mes 
actuels que rencontrent les 
agriculteurs. Elle rassemble 
les agriculteurs, les 
chercheurs/ les vulgarisa- 
teurs et le gouvernement 
dans un but commun d' utili- 
sation efficace des ressour- 
ces en agriculture et 
propose des pistes modestes 
par lesquelles d6buter 
1' exploitation des alterna- 
tives possibles. 

Les bienheureux 
6tudiants qui en font partie 
peuvent toujours se p6ter 
les bretelles du fait qu' 
i n ve s t i s sent pens6e 
6nergie dans une bonne 
cause. Si cela ne leur 
suffit pas/il y a toujours 
la possibility de parfaire 
leur experience du travail 
organisational en groupe. 



^ils 
et 



Car c'est & travers 1' or- 
ganisation de conferences et 
ateliers que le groupe 
travaille l'atteinte de ses 
objectifs. 

Ainsi done, le REAP 
(Resource Efficient Agricul- 
tural Production) tiendra sa 
3e conference annuelle au 
College Macdonald de 
1' university Mcgill qui aura 
pour titre "Alternatives en 
Productions animales". Fait 
a noter, cette Conference 
sera la premiere a §tre 
conpl6tement bilingue. La 



sera en francais, 1' autre en 
anglais. Sauf pour les deux 
discours d'ouverture donnes 
par nos conferenciers de 
marque, tous les autres 
discours seront tenus de 
facon concomitante. 

Les deux conferenciers 
de marque invites a la 
conference seront M. Jean- 
Claude Rodet et M. Dick 
Thompson. M. Rodet, pr6sente- 
ment a la Cit6 Ecologique de 
Ham Nord au Quebec, est un 
agriculteur biologique 
europ6en bien connu. II est 
l'auteur de plusieurs livres 
ayant pour sujet la produc- 
tion animale biologique . 
Quant a M. Thompson, c'est un 
des agriculteurs biologiques 
les mieux connus en Am&ri- 
que. En plus de g6rer sa 
feme porcine et bovine de 
90 truies et 50 vaches 
situ6e sur une terre de 300 
acres dans l'lowa, M. Thomp- 
son est collaborateur & la 
revue New Farm Magazine. Des 



journ6es-ateliers qu' il 
tient & sa feme atirent 
plus de 500 fermiers par 
jour chaque annee. Messieurs 
Rodet et Thompson dis- 
cuteront des alternatives en 
productions animales. 

Seront aussi pr6sent6s 
& la conference les sujets 
suivants; Gestion des 
D6chets animaux, Sante 
animale, la Certification de 
la Production animale 
biologique, et 1' Ensilage en 
Tas. Des ateliers libres 
auront egalement lieu dans 
lesquels les producteurs 
biologiques et les par- 
ticipants pourront echanger 
leurs id6es et experience. 
La Conference se terminera 
par un d£bat entre des 
repr6sentants du gouverne- 
ment, des institutions de 
recherche et de la com- 
munaute agricole. 

La Conference se 
tiendra au Centennial Center 
du College Macdonald & Ste- 
Anne-de-Bellevue, Quebec le 
samedi 26 novembre. L' in- 
scription debutera & 8:00 et 
la conference commencera k 
9:00. Les frais d' inscrip- 
tion sont de $12 pour les 
etudiants et comprennent le 
repas du midi et les Minutes 
inprimees de la conference. 
Pour nous rejoindre et 
obtenir de plus amples 
informations, consultez 
votre annuaire etudiant sous 
la rubrique des clubs et 
organisations. 

Eric Giguere 



The Third Annual REAP Conference 

26th November, 1988 
at Macdonald College 

ALTERNATIVES FN ANIMAL PRODUCTION 

Guest Speakers include: 

Dick and Sharron Thompson, IOWA, USA 
Jean-Claude Rodet 

The Thompson's: A couple of America's best known organic farmers. They 
farm 300 acres with a 90 sow farrow to finish operation combined with a 50 head 
cow-calf herd. Dick is a New Farm Magazine contributing editor. He holds an- 
nual field days at his farm in Boone, IOWA with more than 500 farmers attending. 

Jean-Claude Rodet: Well-known European organic farmer. Author of two 
books. 

Also on the program: 

Julien Proulx: Sillage Production 

Jean Charlebois, M.D.V.: Animal Health 

Rudy Dallenbach: Waste Management 

Serge Lemire (MAB): Organic certicfication in animal production 
The conference will end with a discussion panel 

For more information contact Helene Gadoury at 398-7765 



[ REGISTR ATION FORM ■ RF AP Cnnferpnrp 19KK . AltornntivP, in A n,^| 



Product^ 



Name 

Address 

Phone 



I Organization 

1 L u nvh ; inrt prpfffriinre nrp included with the rpni^mtinn fr«v s:n.oo Rru„i 3 r r.». «is i^rXF^mh^ 

1 .„ . . $12.00 Studrnf FeeiSfuHpnt f p ) 

I lease make checks or money oreders to REAP Conference, PC) Box 125, Macdonald College, 2111 1 L; 



V^l^orcJRdL. Stc*Aimc de Bellevue, Quebec, H9X ICO 
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□MBUDMAN VISIT 



An opportunity to know more 
about your student's rights. 



The Ombudsman of McGill 

university will cone to meet 
the students of the faculty 
of Agriculture in order to 
explain the services she is 
providing. 

In fact the ontoudsman 
is an officer appointed by 
the academic authority to 
investigate at the request 
of students any gaps and/or 



inadequacies in existing 
university procedures with 
the objectif to find a 
satisfactory solution. This 
is only a portion of her 
job. To know more, come to 
meet her on: 

THURDAY 17 th at 11:30 in 

FACULTY LOUNGE M.S. 

Sane refreshment will be 

offered after the questions 

period. 

MacDonald College Student 
Society. 





Jean-Claude Provost 




Fleuriste Ste-Anne 


129 rue Ste-Anne 




Ste-Anne de Bellevue 




H9X 1M3 




457-5592 



HISTORY 
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THE MACDONALD CAMPUS: BACK 
IN TIME 

by Mike Boyle 



To all students 

beginning in your 

respective programs this 
semester, welcome to 

Macdonald College and the 
Macdonald campus. To those 
returning for yet another 
gruelling session, welcome 
back! The purpose of this 
article is to inform you, 
members of the Macdonald 
"clan", of some interesting 
facts concerning Macdonald 
College, its campus and its 
founder. 

Macdonald College was 
founded by William 

Christopher Macdonald who 
was born February 10, 1831 
on Prince Edward Island. In 
1858 he and his brother 
Augustine founded the 
highly successful Macdonald 
Tobacco Company here in 
Montreal. In the last 
quarter of the nineteenth 
century, Sir William 

Macdonald provided many 
scholarships, endowments 
and gifts to McGill 
University. He later 

founded Macdonald College 
which opened its doors to 
students in 1907. The 
campus covers 1600 acres of 
land on which there are 
many buildings, facilities, 
open space and forest. The 
following is a list of the 
major structures on the 
campus with some 

information concerning 
each. 

- The HERZBERG BUILDING 
faces Lakeshore Road and is 

the largest on campus. It 
was once occupied by 
Macdonald students and 
staff and was referred to 
as the "Main" building. In 
December 1975 the Main 
building, as well as a few 
others on the west side of 
the campus, were leased by 
McGill University to John 
Abbott College (JAC) for a 
period of 23 years. When 
JAC moved in, the Main 
building was renamed in 
honour of Gerhard Herzberg, 
a Canadian scientist who 
won the Nobel prize for 
chemistry in 1971. 

- The WATER TOWER, situated 
at the north end of the 
campus, supplies water 
pressure to all buildings 
on campus. Painted on the 



- The INSTITUTE OF 
PARASITOLOGY ( s ituated 
north of the Barton 
building) serves as 
Canada's reference center 
for parasitology in 
cooperation with Health and 

Welfare Canada. 

- The POULTRY BUILDING is 
home to the Dairy Herd 
Analysis Service (DHAS), 
which was initiated in 
Quebec in May 1966. Milk 
samples are collected from 
about 8000 dairy herds 
across Quebec, and are 
analysed at DHAS for fat 
and protein content (among 
other tests) and the 
results are relayed back to 
the farmers. 

- HARRISON HOUSE, the 
Macdonald College Students' 
Society building, was built 
around 1913 and is named in 
honour of Dr. Frank 
Harrison. He and his family 
occupied the house during 
most of his term as Dean of 
the faculty of Agricul/ture 
from 1910 to 1925. 

- Next door to Harrison 
House is the BRACE RESEARCH 
INSTITUTE. It was founded 
in 1959 to develop 
equipment and techniques 
for making dry lands 
available and economically 
useful for agricultural 
purposes. The institute is 
named in honour of Major 
James Brace who, under the 
terms of his will, left the 
residue of his estate to 
McGill University following 
his death in 1956. 

- LAIRD HALL was built in 
1956 and is named after 
Sinclair Laird who served 
as professor of education 
and Dean of the school for 
teachers for a total of 36 
years, from 1913 to 1949. 

***AB0UT OUR FOUNDER*** 

Surely one of the most 
fascinating persons ever 
associated with Macdonald 
College was its founder, 
Sir William Christopher 
Macdonald. His self 

confidence, enterprise, 
ambition and generosity 
were an inspiration to 
many. He was frugal in his 
tobacco business dealings 
and made certain that "no 
undue share of the profits 
[from tobacco sales] should 
go where they may be 
dissipated by men of less 
frugal habits and less 
generously farseeing 
motives than his own"*, 



tower is the Macdonald 
College "coat of arms" 
which originated from the 
crests of Sir James McGill 
and Sir William Macdonald. 
The following symbols 
appears on this crest: 

(a) The CLOVER LEAVES 
represent the three schools 
of Macdonald College: 
Agriculture, Food Science 
and Teaching. (Teaching was 
once located on this campus 
and is still affiliated 
with Macdonald College, but 
is now located on the 
McGill campus. ) 

(b* The OPEN TEXT 
represents the importance 
placed on academic 

achievement. 

(c) The BIRDS (known as 
MARTLETS) are symbolic of 
the unlimited freedom of 
the mind. 

(d) The HAND grasping the 

CR0SS-CR0SSLET stresses the 
importance of religious 
beliefs. 

- The MACDONALD-STEWART 
build-ing was constucted in 
1976 and is named in honour 
of Sir William Macdonald 
and Walter M. Stewart. Mr. 
Stewart ran the Macdonald 
Tobacco Co. at one time, 
and was a generous 
benefactor of the college. 

- The RAYMOND BUILDING was 
constructed around 1903. 
The building is named in 
honour of Dr. Carl Raymond, 
a former professor and head 
of the department of 
Agronomy. 

- The BARTON BUILDING was a 
barn at one time! Situated 
on the ground floor of this 
building is the Ecological 
Agricultural Projects 
resource center which many 
students don't seem to be 
aware of. The center was 
founded in 1981 by 
Professor Stuart Hill of 
the department of 
Entomology, and contains a 
wealth of information 
regarding ecological 
agriculture, solar and 
renewable energy, conser- 
vation, rural development, 
waste management, nutrition 
and health. The Barton 
building is named after the 
late G. S. Barton, who 
served as Dean of the 
faculty of agriculture from 
1925 to 1933. 
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e.g. the furnishing of many 
student scholarships and 
building funds to McGill 
University (e.g. the McGill 
Union building was a gift 
from Macdonald) and the 
creation of Macdonald 
College. Mr. Macdonald 
never smoked or chewed 
tobacco, describing them as 
"filthy habits". He once 
stated "I am not proud of 
my business, and that 
feeling, perhaps, has been 
the reason for my 



donations"*. Mr. Macdonald 
certainly believed that the 
best way of glorifying God 
is to do one's utmost for 
one's fellow men. 

All of us affiliated 
with Macdonald College owe 
thanks to our founder, 
William Christopher Mac- 
donald, without whose 
efforts and generosity 
Macdonald College and its 
magnificent campus would 
not exist. 



Snell, 



JF, 



1963 



"Macdonald College c 
McGi 1 1 Uni vers ity , 
History From 1904 - 1955' 
McGill University Press 
Montreal 
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THE SECRET 

Vhat is left for today's scientist., . 

Vfaat more can we unfold ? 

Great ideas crushed by fist, 

As ws approach the end of the road. 



Vtiat's left for us to say, 
Killing our taronxws by living today ! . . . 
Vtat will be left for my little boy ?, 
When nature can no longer be a toy. 

What's left for the scientist to say; 

A beautiful sunset. . . of a destructive day ! 

Vhat is left for the scientist to say, 

Except tanorxow's forecast. . . is cold. . . and grey. 

M.L. 

Resource Conservation 



WORID OF SCREAMS 

I watched the stars last night . . . 
They were such a beautiful sight. 
. . .Forgotten by manking, 
Taken for granted all the time. 

I watched the sun arise today... 
While busy people rush off to play. 
Lonely dogs tied to chains, 
Wait for their masters, to ease their pain 

Your world of screams 
Will never blend into mine! 
My world of dreams, 
Will never change with time. 

You continue working, slaving, nty friend, 
And I will watch until the end. 
And when we're able to touch the sky 
We'll wonder how our life went by. 

M.L. 84 



ME=mc 2 



When the wall breaks down, 
Which holds me inside, 
I'll break this shield of silence 
And I won't have to hide. 

When I break this wall, 
I'll leave everything behind! 
My eyes, will look only ahead, 
Until the day they go blind. 

M.L. 87 
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SAFE 
CONDITION 

FOR 
ICE SKATING 

With' the irarariat ar- 
rival of wirier, cotes 
skating. On the West Island 
there's a niter cf places 
vi^ere we can go. Skating 
ririks in Y's, recxeaticral 
and mparts aa±res, sdnoolgy 
as veil as frozen natural 
water in rivers and lakes 
are -all gxd choices. If yxi 
dxuld choose lake and ri- 
vers, the following infarra- 
ticn dxuld help yoa make a 
good cferisicn cn vhere and 
vim to skate. 

First I would like to 
cower sare basic tents used 
in discussing ice thicknssSy 
tipe and age. In general, 
ioe nay be ocnsicfered cn the 
basis cf age. Nswly famed 
ioe is fregjantly referred 
to as young ice. Ice vhkh 
is fiim and solid, as it is 
diring a prolonged freeze, 
is knom siirply as good and 
firm ioe. Ice that is being 
stfc jected to the assiilfcs cf 
hot sun and warn winds in 
the early spring is often 
called old and rotten ice. 

Young ice is famed 
diring the first freeze of 
the vdnter. In its first 
stages it's almost trans- 
ient, and as the cfarkness cf 
the water baneath dxws 
throi#v it's scmstines 
called black ioe. Young ice 
may be extremely tou£i and 
elastic. It may crack in all 
directions infer the weic^t 
cf a perscn, without giving 
way. Therefore it's net safe 
far skating until the ioe 
reaches a minimm dapdi cf 2 
inches. Yet enly vinen yxng 
ice reaches a dgpfch cf 4 
inches, it is safe fix larcp 
Hitters cf skaters to skate 
without living the ice buck- 
le. 

You irust be aware of two 
arrfitiens far the ioe to be 
safe axu^i to skate cn. 
First, that the ioe be 
thick enou^i to bear vekjt, 
and, second, that the ioe be 
cf uniform thickness over 
the entire area. Joe is nae 
likely to be weaker towards 
the oeritre cf a lake, pond 
and streano. Therefore, you 
should wait till the ioe is 
thick enou^n, and awedd 
areas vlnich may be weak. 
It's also inada-sahle, in 
regards to safety, to dete 



alone at ni^nt. Rsm3iber 
too, that new ice weakers 
under the midday sun or with 
an increase in tHiperature. 
It's very likely that ice 
teu£i as steel at dawn, may 
becore weak as wet tissue at 
nocn. 

As midwinter approa- 
ches, additional lay&s hae 
farmed, and the ice is no 
longer tran^ara±, but of a 
bluish vinite. A fixt cf this 
t^pe of ice can support the 
weicjnt cf horses, aan ato- 
m±)iles! 

Than, as winter cotes 
to an end, old car rcttan ioe 
replaces the thick, sturc^ 
ioe of midrirter. Une warm 
winds and hot sun loosan the 
structure of the ioe crys- 
tals and "hanefcOorb" it's 



surface until it dnatters 
and dissolves in the water 
beneath. Wnen the ice deve- 
lcps this ,f han^catb" sur- 
face, no one dxuld §<stB cn 
it, eren tixugfr. it may ap- 
pear to be solid. TWd feet 
of this type cf ice may be 
so saturated with veter that 

the li^ntest pressure nay 
cause it to crutble and 
vani^i in only a few se- 
conds. 

Therefore, be aware cf 
the time cf the year, and 
the type cf ice before ven- 
turing, to be assured cf 
safe skating, and arjcy the 
skating seascn. 

Karen Jervis lifeguard 
jy&cricnald Cbllege 
IYtGLll University 



GOVERNMENT SHOULD MAINTAIN 
PT .ANT BREEDING ROLE 



By Laurence Tisdall 

Plant Breeders' Rights legislation (Bill C-107) may or may 
not get a second reading in the House of Commons before a fall 
election. Even if it does not pass at this time, it is likely to return 
as similar bills have previously been proposed by both Liberal 
and Conservative governments Therefore, it is essential to 
understand how this legislation could affect farmers. 

The following quotation is from a position paper on Plant 
Breeders' Rights (PBR) issued by the Agricultural Institute of 
Canada. 

"Plant Breeders' Rights is the equivalent of patent rights but 
is applicable to plant cultivars and varieties. The effect is to give 
the breeder of a variety sole legal possession of that variety and 
a legal basis for the collection of royalties on the sale of seeds 
or propagules of protected varieties. This will allow return on in- 
vestment in plant breeding." 

In times of government restraint, according to the Genetic 
Resources for Our World (GROW) organization, the private 
sector would become the major factor in plant breeding, rather 
than simply complementing already existing publicly-funded 
programs. 

With the realization that seed companies, being profit ori- 
ented, do not sponsor breeding which prevents erosion of an 
already narrow gene-bank, there is cause for concern that the 
situation would only become worse with PBR. 

Uniformity 

In the U.S., 100% of all millet already comes from 3 
varieties of seed; 96% of all peas from 2 varieties; 72% of all 
potatoes from 4 varieties and 71% of all corn from 6 varieties of 
seed. 

The dangers involved when a crop's genetic characteristics 
become too uniform are more evident when one considers just 
how vulnerable varieties can be. 

For example, a blight first found in the Philippines, showed 
up in Florida in 1 970 and by the time the year was over farmers 
had sustained over $1 billion in crop losses. Three years later, 
a single strain of winter wheat (Bastostaja) was wiped out in the 
Soviet Union, resulting in crop losses of 25-40%. 

Recently, uniformity in the cytoplasm of a sunflower variety 
grown all over the world has been attacked by a virus to which 
it was not resistant, and the results have been disastrous. 
Although in 1 970 U>S> farmers could choose from 1 60 different 
corn seed brand names, all varieties had the same male sterility 
cytoplasm which was vulnerable to blight. 

In response to this situation, the National Academy of 
Sciences did a study entitled "The Genetic Vulnerability of Major 
Crops." The academy described U.S. crops as "impressively 
uniform and impressively vulnerable!" 




Lost varieties 

Unfortunately, it is all too easy to lose varieties which contain 
unique genes; for instance the "Montreal melon", once re- 
nowned for its special taste and sold in New York for exorbitant 
prices, has disappeared without a trace. 

To put a stop to the loss of "old" plant types, organizations 
around the world have formed gene banks to conserve 
germplasm of different crops. Canada is responsible for oats, 
barley and millet. 

Write-off!! 

Alas, according to the International Board on Plant Genetic 
Resources (IBPGR), Agriculture Canada's genetic resource 
bank in Ottawa rates among the poorest in the world. IBPGR 
called it a "write-off." This means that we are potentially losing 
varieties, perhaps indispensable genes resistant to future dis- 
eases, on a day-to-day basis. 

The signifigance of the involvement of the private sector 
becomes all the greater in the light of recent takeovers of seed 
companies by major companies such as Dutch-Royal Shell, 
Dow, Upjohn, Pfizer, Monsanto, DuPont and others. 

Multinationals 

These companies are attempting to breed resistance to 
their own chemicals (herbicide or high fertilizer levels) into the 
plant variety they market, thus enabling them to sell "complete 
packages" to the farmers. 

As they gain even greater control of the seed market it 
becomes harder to find the "old" varieties which perform well 
under less intensive management. 

In addition, these companies are reported to be selling 
some herbicides at 1 3 times the cost of production. In this time 
of economic difficulty the last thing farmers need is increased 
seed costs, not to mention being forced into expensive high- 
input practices. 

The previous Manitoba government calculated that should 
plant patenting legislation be adopted, royalty rates would 
immediately increase seed costs by 1 0% and such costs would 
climb higher as companies gained more and more control of the 
"new" varieties. 

The Canadian Seed Trade Association (CSTA) maintains in 
their book "Seeds for a Hungry World" that there is no danger of 
multinationals becoming a major force in plant breeding since 
farmers would still be allowedto breedtheirown seed under PBR 
legislation. 

However, I believe that it would be impossible for an 
independent producer or even a small seed company to com- 
pete with these multi-billion dollar companies under the rules of 
PBR. 

Instead of privatizing plant breeding, the federal govern- 
ment should be creating programs to protect the world's 
germplasm, to shelter farmers from the effects of multinational 
takeovers, to increase breeding efforts with more broad-based 
goals in mind (plants which grow well with fewer inputs, have 
betterweedcompetitiveness and payability), and to encourage 
more resource efficient farming practices. 

There are many other arguments against PBR. However, 
I will leave you with this thought: PBR in other countries has 
proven to be the stepping stone for legal arguments leading to 
gene patenting (patenting of life-forms and DNA-strains). 
Should anyone have the right to patent life? 



Important 

Facts About 
\foting! 



You can tell who the 
people in Engineering are by 
the seats they reserve in 
class. As soon as the first 
bell goes, there is a mad 
dash to the next classroom 
where the first two rows are 
then immediately taken up by 
the engineering body. The 
ten minutes between bells is 
then allocated to the 
discussion of the previous 
classe's notes and problems 
with emphasis placed on the 
"possible expansion of these 
problems into fascinating 
new areas of research. Once 
the second bell has gone, 



SHY 



ENGINEERS 



however, you won't hear 
another word from an 
engineer until the class is 
over, when the dash to the 
next class begins. 

All engineers are 
sharply dressed (Hi! ) . The 
typical engineer gets up 

half an hour before he/she 
goes to bed, to do his or 
her hair for the next day, 
and to prepare the following 
day's attire. ( All en- 
gineers must be color 
coordinated to avoid 
possible embarrassment (can 
you imagine a person in 



green sitting next to a 
person in purple 111)) 
Ironing ties and pressing 
skirts is worth 6 credits in 
the engineering dept.; an 
easy A+ for any real 
engineer. 

Easily the most 
annoying thing about being SPEAK 
an engineer is the bad 
reputation we have. Every 
one of us makes a conscien- 
tious effort to be a good 
citizen towards his/her 
fellow students, to help 
them out in any and every 
way and what do we get in 
return? Foul looks from Dr. 



The Federal Voting Process For Students 



The riding where you vote is 
determined by where you con- 
sider your ordinary residence to 
be located. 

As students, you must decide, 
whether you consider this to be 
your family's residence or the 
place where you are currently 
living (if they are two separate 
places). 

Make sure you are enumer- 
ated in the polling division 
where your "ordinary residence" 
is located. Your name should 



then appear on the Voters' List. 

If you will not be able to vote 
on Election Day itself, remember 
that you may vote 
in advance or by 
proxy. 

TO FIND OUT 
MORE, PICK UP 
THIS PAMPHLET 
AT YOUR STUDENT 
UNION OFFICE, OR 
CALL YOUR 
ELECTIONS 
CANADA OFFICE. 





ELECTIONS 
CANADA 



Helping Canadians Make Their Mark. 



OUT 



Fanous (Hi Vince ! ) . 

So the next time you 
see an engineer skipping 
down thehallway, don't look 
at him/ her in distaste, but 
in admiration for what they 
do to promote polite, 
tasteful and respectfull 
ideology. 

The Prez 

Post note: To all those who 
thought they ate pork at the 
pig roast last week, the 
joke's on you. (can you 



figure which 
missing?) 
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NOVEMBRE 

Qieme ANNI VERS AIREl 



On fete ca ensemble 
Let's celebrate toghether 

AH day - Toute la journee 

Spaghetti $1.99 

SPECIAUX DU MIDI: LUNCHTIME SPECIALS: 

S 3.25 + 

REP AS SERVIS DE 11:00 AM A 9:00 PM 
MEALS SERVED FROM 11:00 AM TO 9:00 PM 

MERCREDI SOIR: SOIREE DES ETUDIANTS et 
A TOUTES LES PARTIES DU CANADIEN DE MONTREAL 
SPECIAUX SUR LA MEILLEURE BIERE EN FUT EN VILLE 

MOLSON 

THE BEST DRAFT IN TOWN ON SPECIAL" 
WEDNESDAY EVENINGS: STUDENT'S NIGHT and 
EVERY HOCKEY GAMES WITH MONTREAL CANADIEN 





BAR L'EXTENTI 

69 Ste-Anne 

JEUDI - SOIREE 2 POUR 1 (ford DE 11:00 PM A 1:00 AM 
THURSDAY -NIGHT 2FOR1(harduojor) FROM 11:00PM TO 1:00 AM 

FREE ADMISSION ENTREE GRATUITE 

PERSOiiriEL PROFESSIQnnEL ET BILIF1GUE POUR VOUS 5ERVIR 
PROFESSIOnilRL RRD BILIRGURL 5TRFF TO SERVE YOU 



LES CARTES DTDENTITEES SONT OBLIGATOIRES (3) 



ID CARDS ARE REQUIRED (3) 



